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Depuis sa fondation, bien des choses 

ont changé à la Maison du Père.  Si 

l’abstinence à l’alcool et les durs tra-

vaux à la ferme étaient profitables aux 

hommes dans les années 70, la for-

mule ne convient plus aux probléma-

tiques d’aujourd’hui.  
 

Aux « robineux » de l’époque se sont 

joints des hommes avec des probléma-

tiques de santé physique et/ou men-

tale, des individus ayant développé des 

dépendances aux drogues dures ou au 

jeu, ou tout simplement des hommes 

qui en raison de leur faible revenu ne 

réussissent pas à se trouver un appar-

tement décent puisque les logements 

à prix abordable sont presqu’introu-

vables. 
 

Pour pouvoir répondre aux besoins de 

plus en plus complexes des 400 

hommes qu’elle accompagne chaque 

jour, la Maison du Père compte à pré-

sent plus d’une centaine d’employés, 

dont la grande majorité sont des pro-

fessionnels en travail social ou en san-

té.  Elle a le privilège de pouvoir égale-

ment compter sur une équipe de 200 

bénévoles réguliers qui œuvrent au 

sein de ses services de soutien. 
 

La Maison du Père, c’est aujourd’hui :  

 Refuge : 170 lits 

 Réinsertion sociale : 61 unités 

 Résidence pour aînés : 78 chambres 

 Soutien en logement : 80 chambres 

      et 20 studios  

 Aile de convalescence : 8 unités 

Le Père fondateur Guy Laforte et l'un des  
premiers pensionnaires (1970) 

Prix remis par le ministre Gaétan Barrette 

La Maison du Père a reçu une mention 

d’honneur, le 16 octobre dernier, lors 

du Gala des Prix d’excellence du Minis-

tère de la Santé et des services sociaux 

pour l’innovation dont elle a fait 

preuve avec son projet de soins de 

santé à proximité comprenant une aile 

de convalescence adaptée aux besoins 

de la population itinérante. 
 

Deux grandes réalités justifiaient le 

besoin d’un tel service. D’abord, les 

programmes actuels d’hébergement 

pour soins à court terme offerts par le 

réseau de la santé du Québec compor-

tent certaines exigences, dont celle 

d’avoir une adresse, ce qui exclut la 

population itinérante.  Deuxièmement, 

en raison de leur mode de vie, les per-

sonnes sans-abri peuvent difficilement 

respecter les règles formelles et infor-

melles du réseau : carte RAMQ valide, 

respect des rendez-vous, observance 

des traitements, etc. 
 

Le projet de soins de santé de proximi-

té de la Maison du Père a jusqu’à pré-

sent atteint les objectifs qu’il s’était 

fixé soit de minimiser la détérioration 

de la santé physique et mentale de ses 

usagers et d’éviter les complications.   
 

Par ce projet, la Maison du Père ne 

désire pas se substituer aux services de 

santé déjà existants, mais développer 

des liens avec les professionnels du 

milieu afin que les hommes qu’elle 

accompagne puissent réintégrer le ré-

seau.   
 

La Maison du Père tient à remercier 

deux de ses grands partenaires pour la 

réalisation de ce projet.   

 

Merci à l’équipe de l’Institut Douglas 

pour la générosité dont ils ont fait 

preuve en nous faisant bénéficier de 

leur expertise pour la mise sur pied de 

l’aile de convalescence et le recrute-

ment de l’équipe clinique.  
 

Merci également à la Banque Natio-

nale qui a accepté d’assurer une partie 

des coûts d’opération de ce service, 

par l’octroi d’un don de 250 000$. 

Soins de santé de proximité 

Des services adaptés depuis 45 ans 



Pour faire un don à la Maison du Père Observations 2014 
 
 

 Le revenu de 90% de nos usagers est bien en dessous du  
seuil de pauvreté.  

 Les hommes qui ont recours à nos services sont de plus en  
plus âgés. 

 80% de nos usagers ont un faible niveau de scolarisation. 
 87% des hommes que nous accueillons présentent des  

contraintes sévères à l'emploi. 
 Les bilans de santé de notre équipe clinique ont relevé  

que 51% des hommes ont une problématique de santé  
physique et 39,6% de santé mentale.  

Par la poste 
Fondation de la Maison du Père 
550, boul. René-Lévesque Est 
Montréal, QC H2L 2L3 
 
Par téléphone  
514 845-0168, poste 224 
 
En ligne 
www.maisondupere.org 

 

 

C’est sous ce thème que s’est tenue la 7e édition du Bal 

décontracté de la Maison du Père, le 1er  mai dernier, au 

Parquet du Centre CDP Capital sous la présidence d’hon-

neur de Monsieur Robert Sawyer, président et chef de la 

direction de RONA inc. 
 

Près de 400 invités, provenant du milieu des affaires de la 

grande région de Montréal, étaient présents à l’événe-

ment dont l’animation était assurée par Madame Pascale 

Nadeau, fidèle marraine de cette soirée.  
 

Cette soirée a permis à la Fondation de la Maison du Père 

de récolter un bénéfice net de plus de 235,000$ grâce, 

entre autres, à la générosité de ses principaux parte-

naires:  RONA inc, Metro, Banque Scotia, Caisse Desjar-

dins, Banque Nationale, Ivanhoé Cambridge, PPG Revê-

tements Architecturaux, McKinsey & Company et RDTS. 

Arrière: Lucille Doiron, Bernard Derome, Pascale Nadeau, Cyril Morgan,  
Pascale Seccareccia, Maire Denis Coderre, Robert Sawyer (PDG RONA),  

Mgr Christian Lépine. Avant: Sophie Faucher, France Desjardins, Pierre Seccareccia 

Pour leur prédire un meilleur avenir 

Suivez-nous ! 

Pour plus d’informations à propos de la Maison du Père, nous vous invitons à consulter le Rapport d’activités.  

 Le 2 avril dernier, la Maison du Père 

inaugurait une nouvelle aile de trente 

et une chambres individuelles, dou-

blant ainsi sa capacité d’accueil pour 

ses programmes de réinsertion so-

ciale.  
 

Le projet a été rendu possible, entre 

autres, grâce à l'appui de la Caisse Des-

jardins du Quartier Latin, et de son di-

recteur général M. François Ariel qui, 

par ses démarches auprès des vice-

présidences de l’Est et de l’Ouest de 

Montréal ainsi qu’auprès des caisses  

 

de ces régions, a réussi à amasser la 

somme de 200 000 $ pour la réalisa-

tion de ce projet. 
 

Les objectifs de ce programme de réin-

sertion sont d’aider les participants à 

amorcer un retour aux études ou à 

effectuer un retour sur le marché du 

travail et ultimement à se trouver un 

logement. Les besoins sont grands et 

les résultats encourageants. 
 

À titre d’exemple, en 2014, 74 % des 

participants ont trouvé un emploi ou 

obtenu un stage en milieu de travail, 

soit 14% de plus que l’an dernier. De 

plus, 79 % des participants ont soit 

trouvé un logement ou ont été reloca-

lisés dans une ressource correspon-

dant mieux à leurs besoins. 

Inauguration de 31 nouvelles chambres en réinsertion sociale  

Vincent Lavoie, résident en Réinsertion sociale 


